
 

 

 

 

 

 

 

Nouakchott (République Islamique de Mauritanie) 

15 juillet 2026 

Nous, représentantes de la Plateforme des Femmes du Sahel (PFS), du Réseau des 

Organisations de Femmes du Bassin du Lac Tchad (RESOF-BLT), du Réseau des Femmes 

pour la Paix et la Sécurité de l'espace CEDEAO (REPSFECO) et du Réseau Ouest-

Africain des Jeunes Femmes Leaders (ROAJELF), 

Réunies à Nouakchott les 14 et 15 juillet 2026 à l'occasion de la session régionale de formation 

et de la cérémonie officielle de lancement de la Coalition régionale des femmes pour la paix 

au Sahel, organisée par la Plateforme des Femmes du Sahel, avec l'appui de WANEP et 

d'ONU Femmes, dans le cadre du projet régional « Renforcement des capacités des 

organisations de femmes et création d'un mouvement de femmes pour la paix dans le 

Sahel », financé par le Royaume des Pays-Bas, 

Réaffirmant notre attachement aux principes de la Charte des Nations Unies, de l'Acte 

constitutif de l'Union africaine, du Protocole de Maputo, de la Résolution 1325 (2000) du 

Conseil de sécurité des Nations Unies et des résolutions connexes sur les Femmes, la Paix et la 

Sécurité, ainsi qu'aux engagements portés par l'Union africaine, la Communauté économique 

des États de l'Afrique de l'Ouest (CEDEAO), la Confédération des États du Sahel (AES), le 

Comité permanent Inter-États de Lutte contre la Sécheresse dans le Sahel (CILSS), le Centre 

régional AGRHYMET et les États du Sahel en faveur de la paix, de la sécurité, de la 

gouvernance inclusive et du développement durable, 

Profondément préoccupées par la persistance des conflits armés, de l'extrémisme violent, des 

crises humanitaires, des déplacements forcés de populations, des effets croissants des 

changements climatiques, de la fragilisation des institutions et de la réduction des espaces de 

participation citoyenne qui continuent d'affecter les populations du Sahel, en particulier les 

femmes, les jeunes et les filles, 

Reconnaissant que, malgré ces multiples défis, les femmes demeurent, dans toutes les 

communautés sahéliennes, des artisanes de dialogue, des médiatrices, des promotrices de la 

cohésion sociale, des actrices de résilience et des bâtisseuses de paix dont les contributions 

restent encore insuffisamment reconnues, valorisées et soutenues, 

Convaincues qu'aucune stratégie durable de paix, de sécurité, de prévention des conflits, de 

gouvernance climatique ou de développement ne saurait produire des résultats durables sans la 

participation pleine, effective, significative et transformatrice des femmes, 
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Saluons les efforts des gouvernements des États du Sahel, de l'Union africaine, de la 

CEDEAO, de la Confédération des États du Sahel (AES), du CILSS, du Centre régional 

AGRHYMET, des Nations Unies, des organisations de la société civile et de l'ensemble des 

partenaires techniques et financiers qui œuvrent quotidiennement pour la paix, la stabilité et la 

résilience dans notre région. 

Exprimons notre profonde gratitude au Gouvernement de la République Islamique de 

Mauritanie pour son accueil chaleureux et son engagement en faveur du dialogue régional, ainsi 

qu'à ONU Femmes, au Royaume des Pays-Bas, à WANEP et à l'ensemble des partenaires qui 

ont accompagné ce processus avec confiance et détermination. 

Réaffirmons que les organisations féminines régionales constituent aujourd'hui un levier 

stratégique indispensable pour rapprocher les politiques publiques des réalités communautaires, 

renforcer la prévention des conflits, promouvoir une gouvernance plus inclusive et contribuer 

à une sécurité humaine durable. 

Décidons, par la présente Déclaration, de lancer officiellement la Coalition régionale des 

femmes pour la paix au Sahel, comme cadre permanent de concertation, de coopération, 

d'apprentissage mutuel, de solidarité, de plaidoyer et d'action collective entre les organisations 

féminines régionales. 

Affirmons notre volonté de faire de cette Coalition une plateforme régionale crédible, capable 

de porter une voix commune des femmes du Sahel, d'influencer les politiques publiques, de 

promouvoir la mise en œuvre de l'Agenda Femmes, Paix et Sécurité et de contribuer activement 

aux réponses régionales face aux défis sécuritaires, climatiques, humanitaires et de 

gouvernance. 

Nous engageons à renforcer notre coopération, à mutualiser nos expériences, à promouvoir 

le leadership des femmes et des jeunes femmes, à soutenir les initiatives locales de paix, à 

consolider les mécanismes communautaires de prévention des conflits, à développer des actions 

conjointes de plaidoyer et à faire vivre cette Coalition dans la durée, au-delà des projets et des 

financements. 

Appelons les gouvernements, l'Union africaine, la CEDEAO, la Confédération des États du 

Sahel (AES), le CILSS, le Centre régional AGRHYMET, les Nations Unies, les partenaires 

techniques et financiers, les institutions académiques, les médias ainsi que l'ensemble des 

acteurs de la société civile à renforcer leur collaboration avec les organisations de femmes et à 

soutenir durablement leur participation aux mécanismes de prévention des conflits, de 

médiation, d'alerte précoce, de gouvernance climatique, de consolidation de la paix et de 

développement. 

Invitons les partenaires au développement à accroître les investissements directs en faveur 

des organisations de femmes, à soutenir leur renforcement institutionnel et à reconnaître 

pleinement leur rôle stratégique dans les processus de paix, de sécurité et de résilience. 

Réaffirmons enfin que le Sahel ne pourra relever durablement les défis auxquels il est 

confronté qu'en s'appuyant sur toutes ses forces vives, et en particulier sur les femmes, dont le 

leadership, l'expérience et l'engagement constituent des ressources essentielles pour construire 

des sociétés plus pacifiques, plus justes et plus résilientes. 



 

 

Depuis Nouakchott, nous faisons le choix de l'unité plutôt que de la fragmentation, de la 

coopération plutôt que de l'isolement, du dialogue plutôt que de la violence et de l'action 

collective plutôt que des initiatives dispersées. 

Nous lançons aujourd'hui un appel à l'ensemble des femmes du Sahel, à leurs partenaires 

et aux institutions régionales et internationales à rejoindre cette dynamique collective afin 

de bâtir un Sahel où les femmes sont pleinement reconnues comme des actrices 

stratégiques de la paix, de la sécurité, de la résilience et du développement durable. 

Adoptée par acclamation à Nouakchott (République Islamique de Mauritanie), le 15 

juillet 2026. 

La présente Déclaration constitue le texte fondateur de la Coalition régionale des femmes 

pour la paix au Sahel. Elle traduit la vision commune, les engagements collectifs et les 

orientations stratégiques des Organisations Féminines Régionales en faveur d'un Sahel 

pacifique, inclusif, résilient et durable. 

Pour les Organisations Féminines Régionales (OFR) 

Organisation Représentante 

Plateforme des Femmes du Sahel (PFS) Mme Diyé Ba 

Coordonnatrice régionale 

Réseau des Organisations de Femmes du Bassin du Lac 

Tchad (RESOF-BLT) 

Mme Aisha Moukaila 

(Présidente régionale) 

Réseau des Femmes pour la Paix et la Sécurité de l'Espace 

CEDEAO (REPSFECO) 

Mme Eliza Pinto Tavares 

(Présidente régionale) 

Réseau Ouest-Africain des Jeunes Femmes Leaders 

(ROAJELF) 

Mme Isata Seka  

(1ière  VicePrésidente régionale) 

 

En présence de : 

- Gouvernement de la République Islamique de Mauritanie  

- ONU Femmes - Bureau régional pour l'Afrique de l'Ouest et du Centre  

- WANEP (West Africa Network for Peacebuilding)  

- Union africaine  

- Communauté économique des États de l'Afrique de l'Ouest (CEDEAO)  

- Confédération des États du Sahel (AES)  

- Comité permanent Inter-États de Lutte contre la Sécheresse dans le Sahel (CILSS)  

- Centre régional AGRHYMET (AGRHYMET CCR-AOS)  

- Système des Nations Unies en Mauritanie  

- Partenaires techniques et financiers 

 

 


